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part que par leur escalier. Mais- combien de temps cet ordre
suprême sera-t-il respecté ? Les Grecs sauront bientôt trouver
un autre prétexte de faire du désordre.

(A suivre.)

LA JUIVERIE.

Tous les hommes sont sans doute les enfants de Dieu; mais
dans une famille il se trouve parfois des enfints vicieux et ré-
chants. Les juifs, depuis dix-neuf siècles bientôt, sont dans ce
cas. Ils ont crucifié N.S. jésus-christ qui ne leur voulait et ne
leur avait fait que du bien; en outre depuis ce temps ils ne
cessent, dans l'ensemble, de persécuter les chrétiens.

Il faut donc que ceux-ci se mettent en garde contre eux. C'est
pour cela que de temps h autre nous publierons ce que nous
apprendront sur leur compte. Voici quelques extraits des jour-
nau.x canadiens ou français.

L'efronterie juive.-Un Juif, propriétaire d'une maison de la
rue )orchester, demandait aujourd'hui au Maire une licence de
colporteur de cent piastres pour rien !. . . .

Heureusement que M. Beauset a découvert que le ouémandeur
est propriétaire. M. Shorey l'a renvoyé Gros-Jean comme
devant, bien entendu.

Le Juif dit qu'il ne veut pas se faire d'ampoules aux mains
à travailler. .. .

-On a découvert qu'on a fait en Angleterre des contre-façons
de passeports britanniques qu'on envoie ensuite en Russie pour
permettre aux juifs russes d'éviter le paiement de la taxe capitale
de $io en se faisant passer pour des sujets britanniques.

UNE QUESTION GR.WE 'POUR LOWELL.-Presque tous les
agents et gérants des manufactures de Lowell, ont reçu des
lettres du conité à New-York qui s'occupe de trouver de l'em-
pl.i puur les juifs, demandant du travail pour les juifs russes qui
o.it eté chassés de leur pays par les autorités russes. Si les
érans de moulins donnent de l'emploi à ces individus, la face

des choses va notablement changer à Lowell. Les juifs arrivent
aux Etats-Unis par milliers. IN sont dépourvus de tout et
demandent du travail et des salaires peu élevés. Ils sont prêts
à faire tout ce qu'on leur offrira pour gagner leur vie. La société
qui envoie ces circulaires offre de faire venir directement les juifs
A. Lowell en aussi grand nombre, qu'on le désirera. C'est une
question sérieuse pour Lowell et d'autres villes qui en ce moment
ont à peine assez d'emploi pour leur population ouvrière. Les
circulaires sont tr's pressantes et sont remplies d'éloges à l'adresse
des juifs qu'elles recommandent.

Il y a déjà à Lowell une nombreuse colonie de Juifs polonais


